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Trois personnes moins valides ont profité d’une balade en «Joëlette».-ÉdA

Les jeunes d’Été Solidaire poursuivent le projet communal consistant à partir en balades
avec des moins valides au moyen d’une «Joëlette».
Le soleil brillait vendredi dernier à la maison de l’accueil des jeunes. Adrien Beauvois, Adrien
Demescheleer, Justine Walhen, Loïc Vincent, Bryan Leurquin, Anatole Edelsztein et Mallorie
De Fruytier, six Perwéziens de l’action Été solidaire, écoutent les trois personnes moins valides
s’exprimer avant la balade qui s’annonce bonne au vu de la météo.
Dans quelques minutes, ils vont s’occuper de promener vers les routes et autres sentiers leurs
invités du jour à bord de la «Joëlette». Un engin imaginé par le papa d’une personne moins
valide, appelé Joël. Il s’agit d’un véhicule mi-vélo, mi-voiturette avec une roue de vélo
surmontée d’une sorte de brancart tiré par un individu. Une autre personne veille, elle, à
conserver l’équilibre.
Cette action n’est pas une première à Perwez. « On a débuté avec ce projet l’an dernier lors de
l’Eté Solidaire et les jeunes à l’époque avaient trouvé cela génial, racontent Patrick Detraux et
Vincent Van Rymenan, les deux responsables du service communal d’aide aux jeunes de la
commune. C’est un projet FEMA pour fédération multisports adaptés qui œuvre avec l’Adeps.
En avril dernier, l’association qui s’occupe de cette activité a choisi Perwez comme lieu pour
sa première randonnée annuelle. Des liens se sont tissés et on a constaté une réelle entente
entre les valides et les personnes à mobilité réduite. De plus, les invités ont été favorablement
impressionnés par le fait que le parcours est superbe et qu’on trouve sur celui-ci toutes les
commodités, comme des toilettes accessibles aux moins valides.»
Marie-Jo a pu tester la «Joëlette» et cette habitante de Jambes a été séduite. «C’est un vrai
sentiment de bonheur qu’on ressent à bord de ces engins, un véritable sentiment de bien-être
avec un petit plus lorsqu’on traverse une forêt.» Isabelle et Mathieu les deux autres PMR du
jour ne démentiront pas.
L’instant du départ approche, mais il sera pas donné tant que Rory Lehay, le responsable,
n’aura pas tout inspecté, tout testé. «Il faut que tout soit nickel pour que la promenade se
déroule sans incident», clame-t-il.
Jusqu’au 17 juillet, chaque jour, d’autres personnes à mobilité réduite vont ainsi pouvoir
sillonner Perwez.


